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Fleury-sur-Orne – Rue Louise-
Michel, futur centre de maintenance
du tramway
Opération préventive de diagnostic (2015)
Emmanuel Ghesquière
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Le  diagnostic  a  permis  de  mettre  en  évidence  les  fossés  correspondant  à  deux
monuments funéraires néolithiques de type Passy. Ils s’inscrivent dans la continuité de
la nécropole de Fleury-sur-Orne « Les Hauts de l’Orne », avec un des monuments du
diagnostic  déjà  partiellement  fouillé  en 2014.  Le  monument  no 7  est  inscrit  dans  la
partie nord de l’emprise. Il mesure plus de 118 m de longueur pour 14 de largeur. Il
s’évase un peu dans sa partie orientale, mais il est recoupé par une carrière récente. Le
second monument  identifié  est  le  no 24,  situé  dans  la  partie  est  de  l’emprise.  Il  se
raccorde avec l’extrémité reconnue sur la fouille de 2014, qui possédait une tombe à son
extrémité. En tout, il mesure plus de 100 m de longueur pour 11,5 de largeur, mais il est
incomplet,  recoupé  par  la  même  carrière  récente  que  le  monument 7.  D’après  les
tranchées de sondages, le fossé nord est continu alors que le fossé sud est discontinu.
2 Neuf foyers en cuvette ont été identifiés dans la partie occidentale. Leur remplissage
témoigne de leur ancienneté. L’absence de mobilier ne permet pas pour l’instant de les
dater précisément entre la période néolithique ou protohistorique.
3 La Seconde Guerre  mondiale  correspond à  deux occupations  denses  distinctes,  déjà
partiellement identifiées lors de la fouille de la nécropole. La première est un semis de
trous d’homme, trous de piquet et de fosses diverses sur l’ensemble de l’emprise. Ces
structures, également bien visibles sur la photographie aérienne de 1946, témoignent
du cantonnement entre le 19 juillet et le 5 août 1944 de trois unités canadiennes (Balck
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Watch, Calgary et Maisonneuve). Le regroupement par unité, ou par affinités au sein
des  unités,  est  très  marqué,  avec  des  agglomérations  de  plusieurs  trous  d’homme.
Plusieurs autres structures ont par ailleurs été identifiées sur photographie aérienne
sans avoir  été recroisées dans les tranchées,  probablement des positions d’artillerie
alliées.  Plusieurs  trous  d’homme  ont  fait  office  de  dépotoir  témoignant  de  cette
occupation. Ils contiennent principalement des conserves, certaines encore en bon état.
Une attache de gamelle réglementaire anglaise a également été retrouvée.
4 À l’est de l’emprise de la fouille, un casernement jointif au vaste camp de prisonniers
d’Ifs/Fleury  a  été  partiellement  identifié.  Ce  casernement  comprend  35 grands
baraquements identifiés sur la photographie de 1946. Sept d’entre eux étaient présents
à l’aplomb de l’emprise.  Ces baraquements montés sur piles en bois laissent peu de
traces,  parfois  une  base  de  pilier  partiellement  conservée.  Les  vestiges  les  plus
fréquents découverts restent les petits fossés de drainage et/ou de réseau situés entre
les baraquements, ainsi que des vestiges des voies de circulation damées au bulldozer.
Des fosses de crémation d’ordures (verre, conserves,…) sont également en relation avec
cette occupation.
5 Enfin, la partie centrale de l’emprise (1,5 ha environ) est une carrière à ciel ouvert de la
reconstruction, destinée à entretenir l’usine voisine de calcaire décomposé pour une
fabrique de moellons moulés. Le remplissage de cette carrière a été réalisé dans les













Fleury-sur-Orne – Rue Louise-Michel, futur centre de maintenance du tramway
ADLFI. Archéologie de la France - Informations , Normandie
2
